
Je suis Ra
Livre égyptien des Morts, 66.

J'ai découvert les mystères cachés.
J'ai été conçu par Sekhmet, enfanté par Neith,

Je suis Horus sortant de l’œil d'Horus, je suis Ouadjour, la mer.
Je suis comme l'épervier qui se repose en vol

Je suis Ra sur sa route ; à l'avant de sa barque, dans l’abîme céleste.
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Adorations de Ra
Livre égyptien des morts, 15.

Lorsqu’il se lève à l’horizon oriental du ciel.

Hommage à toi qui te lèves à l’horizon le jour et traverses le ciel
heureusement par le don de la parole de vérité.

Tous les visages sont en joie à ta vue : tu marches en restant caché
pour eux.

Tu te présentes le matin de chaque jour.
Éclipsé est l’or blanc ; incomparable est ton éclat.
Ô soleil ! qui n’as pas de maître, grand traverseur d’espaces pour

qui  des  millions  et  des  centaines  de  mille  d’années  ne  sont
qu’un moment.

Tu te couches, mais tu subsistes. Les heures, les jours, les nuits, tu
les multiplies également, tu subsistes d’après tes propres lois. Tu
illumines la terre en t’offrant de tes propres mains sous la forme
de Ra à ton lever à l’horizon.

Astre émergeant grand par cette splendeur éclatante, tu façonnes tes
membres et t’enfantes toi-même, non enfanté.

Ô rayonnant en haut du ciel ! accorde que je parvienne en haut du
ciel pour l’Éternité par la demeure de tes favoris, que je m’unisse
à ces mânes augustes et parfaits, que je vois tes splendeurs à ton
lever, et le soir quand tu t’unis à ta mère Nout et que tu tournes
ta face vers l’occident.

Celui qui te place dans son cœur sans cesse, tu le divinises plus que
tous les dieux.

Adoration à  toi  qui  t’es  levé  dans  le  Noun,  qui  as  illuminé la
double terre le jour de ta naissance quand ta mère t’a enfanté de
ses  mains ;  tu  illumines  la  terre  et  ton  renouvellement  la
renouvelle.

Grand  illuminateur  sorti  de  l'océan  primordial,  tu  maintiens
l’existence des hommes par le fleuve issu de toi ; tu mets en fête
la totalité des nomes, des villes et des temples ; ton éclat favorise
la préparation des aliments, des mets et de la nourriture.

Très vénéré maître des maîtres, il refuse tout asile à l’iniquité.
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Il dit :
« Je  sors  vers  le  ciel,  je  traverse  le  firmament  d’airain,  je
m’agenouille parmi les astres ; il m’est fait acclamation dans ma
barque, je suis invoqué. »

Chaque jour je m'unis à son disque.
Je  t’ouvre  la  voie,  je  te  facilite  le  chemin,  ô  Ra,  par  une  brise

favorable ;
La barque vogue, elle atteint le ; port ; l’équipage de Ra est en joie à

sa vue.
Je vois Horus avec sa lance, Thot avec sa coudée dans les mains ;
Tous  les  dieux  se  réjouissent  de  le  voir  arrivé  heureusement ;

charmé est  le  cœur des  mânes ;  Osiris  est  avec  eux,  le  cœur
satisfait.

Adoration au Soleil lorsqu’il se couche en occident

Paroles à réciter quand le soleil se couche dans la montagne de
vie (ouest), en inclinant les bras vers la terre.

Hommage à toi qui es créateur de la substance des dieux.
Hommage à toi, chef des dieux illuminant le Tiaou de sa splendeur,
Hommage à toi, voyageur lumineux, circulant dans son disque.
Hommage à toi, le plus grand de tous les dieux, qui domines dans

le ciel et régis le Tiaou.
Accorde les souffles agréables du nord.
Hommage à toi qui pénètres dans le Tiaou et en traverses toutes les

portes.
Hommage à toi qui au milieu de tous les dieux, est l’appréciateur

des paroles dans la divine région inférieure.
Hommage à toi qui, étant dans ton nid, as produit le Tiaou par ton

pouvoir.
Hommage à toi, très grand, dont les ennemis sont renversés dans

leur lieu de supplice. 
Hommage à toi qui égorges tes ennemis et anéantis Apap [serpent

du mal]. [...] 
Adoration à toi, Ra, à ton arrivée radieuse, te levant en maître ; tu

traverses le ciel, tu parcours la terre, tu rejoins le haut du ciel
dans  la  clarté ;  la  double  région  [Haute  et  Basse  Égypte]
s’incline devant toi et te fait adoration, les dieux de l’Occident
se réjouissent de ta splendeur ; adoré dans le mystère de leurs
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demeures,
Te font des offrandes les chefs que tu as créés pour le salut de la

terre.
Te traînent les habitants de l’horizon, te font voyager ceux qui sont

dans la barque 
Ils te louent lorsqu’ils rencontrent !
Oh !  acclamation  à  toi,  seigneur  du  ciel,  roi  de  l'Aker  [Terre

souterraine]  qu’embrasse  ta  mère  Nout  [déesse  du  ciel,  du
firmament] qui voit son fils en toi,

Seigneur de la crainte,  maître de l’ardeur redoutable se couchant
dans la montagne de vie lorsqu’il fait nuit.

Ton père Tanen [tertre primordial] te soulève ; il étend ses mains
derrière toi étant arrivé ton renouvellement dans la terre.

Il te présente les dévots dont la parole est vérité et qui est Ra elle-
même.
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Hymne orphique au Soleil (Hélios)
À réciter en brûlant de l'encens

7e hymne orphique.

Ô dieu dont l’œil éternel embrasse tous les ouvrages,
Titan illustre, lumière toute-puissante, lumière infatigable,
Miroir animé de tout ce qui respire,
Père du matin lorsque tu es sur la droite,
Et de la nuit quand tu arrives à gauche,
Modérateur du temps,
Traîné par quatre chevaux à la course retentissante ;
Torrent de feu, aimable divinité,
Achevant ta course par un rapide tourbillon ;
Conducteur favorable des hommes pieux et hostile aux méchants ;
Toi qui sur ta lyre fais entendre des sons harmonieux,
Maître des ouvrages qui réussissent, père des tempêtes,
Dieu tout-puissant, rayonnant et agile, œil du monde étoilé,
Qui meurs et revis chaque jour dans des flammes immortelles ;
Grand inquisiteur de la justice, maître du monde, fils de Zeus,
Toujours présent pour les mortels, lumière de la vie,
Toi qui de ton fouet sifflant précipites la course de ton char attelé

de quatre chevaux,
Nous te supplions,
Accorde une vie heureuse aux jeunes enfants qui se dévouent à tes

mystères.
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